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US DïmOPPOGaT liTDUDTOlKL AD BAK0LAEB3H 

1»     Le Bangladesh, aveo un« popula ion de 79,8 muli on« d'habitants pour 
im« superficie da I40 000 tat'*, es    Pun des p^u lis «oin» industrialices 

du sonila«    Le »totear industrie?,, na paxtioip« en affat au produit Intérieur 
brat (PIB) que pour environ 9,4 tnilliarda ¿e dollars des fctate-Uhie, eoit 

quelque 10 % ssulenent.    Ooajparíe h etilo d« l'Ime,  la coneonaation par 
habitant act, pour l'aliar, d'environ 4 leg contra 'i, de 9 k* pour le oieant 

contre 27 et, povr ìMla^trioìt«, de 2C tWh oootra 112.    Historiqusaent, 

l'induetrie au aangladorih a. souffert d« deux handicapa : d'un* part,  la aanqua 

de reeeouroea (excepten l'oau, la ga.s natural, eartainae aaUeree preaières 
agriooiea et um importante aaiii-d« oeuvre non qualifiée) et, d'autre part, la 

poettion périphérique du paya par rapport aux Irdu'jtrie« du Bengal oeoidental 

et do ce qui était aloru le Paxieton occidental*    L'induotrlaliaation limitée 
qui s'est faito depuio li partition de  i'Inda ports principalement eur le jute, 
le ouore, lae tex.iloe,  leo huiloc de tabla, la traiteiwni dea fruite,  lee 

oonserros ¿a poisson >  le papier,  1* ouir, los industrie » tereetièree,  la aeri- 

culture, l'industrie du thé, etc.    L'industrie du jut« reste la principale 
activité nationale»    On j oovpt» I4 350 «atiere pour la production da toile 

groesière, 8 I3I ««tier« pour la production dn toile à eao «t 2 I46 métiers 

larges.   La production, qui était tl< environ 450 030 tonaos en 1975-76, devrait 

dépaaoer 700 000 tonnes an 1977-70.    Les exportations sont » l'heure aotuell« 

d'environ 153 millions de dollars! dsj Etita-Unlo. 00 qui raramente à peu près 
45 % dee reoettsß »n devisât: dn payo.    Aprfcs l'industrie du jute, vient 

l'iniuatrie textile, aveo un per plue de 900 000 broohes et 7 000 oótieri, 

an tout, il axists au Ban^ladeph environ J 200 entreprisee industrielles 

déclarées, qui s* répart iesent ainai par seataw t 8OO environ pour lee textiles, 

576 pour lee produit» chimiques, 406 pour l'alimentation, 25T pour le» produits 
•étalliquee, 207 pour len ohuusfturss, les vêtements et la confection, et environ 
200 your le emir et la« urtiolso en cuir.   La plupart du ttapa, oapandant, il 
s'agit d'entreprises artisanale* ou de petites entreprines. 

2»     Au moment de la partition de :'Inda, la part de l'industrie dana la P3 

de la région était d« on/iron 4 %, due preeque entièrement à l'artisanat et à 

la petite industrie»    Au couru dea 20 années sui vantée, le eeoteur industriel 
a bénéfioié d'une oroisnano© «ranella de plus de 6 %, soit deux foie plue qua 

le PIB.   Sa ocxulquanc», la part de la valeur ajoutée imputable au secteur 

industriel dans le PIB a augnante de près de 10 % pendant oette période» 
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Ceoi s'exBllaue eessntiel lèsent pw l'expansion de la capacité do production 

de l'Industrio du jute et de l'Industri« eotoimiere, et par um évolution vara 
la production à grand« échelle.    Aujourd'hui, la part da« grand«« entreprises 
dna la valeur ajouté« du ««otaur industriel «at da 60 £, laa autre* 40 % 

étant iaputablaa k l'art ieanat at aux patita« antr«priaaa.    La développement 

industriel du paya «at caractérisé notassent par la fait qu1 «aviron 75 % de 
la production proviennent de deux eoue-eecteura t 1) 1*industrie de l'aliaen- 
tation, des boisaon« et dea tabac et 2) 1» indue t rit du jute «t du coton.   Oette 

industrialisation eat égaleaent caractérisée par un autre fait t o*«at qu'environ 
90 % dea industrie« «ont à base de produit« afrloolee.    U tableau oi-apree 
indiqua la part du Moteur industriel dan« 1« PIB de 1949/50 à 1969/70 t 

Tableau Io 1. 7AL1DR AJOtFFB Sil» LI SSCTTO» IIDÖBTRHL 

1949/50-19Ä)/T0 
(au coftt da facteur« oonatanta 1959/60) 

1949/50       1954/55      1959/60       1964/65       I969A0 

falaur ajoutée (an «illions de roupie«) 
Bistable du .__ ¿_1 
«eotsur industrial #í¿ °51 

69 200 
403 451 

Orando« entrepriee« 
Pititee »ntreprloe« 

Poureentag* du PIB 
total 
Inaesblo du secteur 
industri«1 4,1 

Qrandee entreprises 0,6 
Petites entrepriee«      3,5 

ero¿ssJBpe_ 
Ihaeajhle du sooteur 
industriel 

Orandea entrepriee« 
Petites •ntreprises 

4,9 
1i5 
3,4 

912 
406 
506 

5*9 
2,6 
3,3 

1  210 

6 633 
57Î 

6,3 
3,3 
3,0 

1  696 

1 041 
655 

7,2 

6,6 7,0 5,8 7,0 
24,6 15,2 9,3 10,5 
2,3 2,3 2,6 2,6 
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3«      Il romito let chiffres ci-dessus c«io le nivsau du développesjsnt  industriel 
«a Bangladesh «it un des pine has dans le atonde.    Encore aujourd'hui,  1« paye 
dopend assent ieìlesent de non agricultura, qui reprisante environ 60 % du PIB* 
Avmc uno production oroierant à un taux d'environ 2,8 # et très peu de terre« 
arabi« e inutilisée«, le paye n'a pan d'autre ohoix que de s'industrial i «er f 
ne «erait-ce que pour aaintonir le revenu pur habitant actuel, qui «at de 
70 dollars dee Etats-Unie Bouloment. 

4«      Le rôle de l'Industrie en tant, qu'instrument dynamique essentiel à ur 
développement économique et  social rapide, particulièrement dans les pays 

le« soins avançât, eut nniverselloiuont reconnu*    Etant donné la e i tuât ion au 

Bangladesh, la nécessité d'una industrialisation rapide s'impose plus encore. 
Aux terme de la Déclaration et du Plan d'action concernant le développement 

et  la coopération induntrlele, adoptas à Lia», la part dee pays en développement 

dans la production mondiale devrait atteindre au aoins 25 % en l'an 2000, et 
l'OWUDÏ set charge d'átab? ir un programe d'action pour la aise en oeuvre 

effective de ce Plan d'action.    Le Bangladesh, avec son énorme population et 

une croisnanoe industrielle tr^o limité«, peut servir de modèle à l'OHUDI pour 

msttrs au point son progress ¿'action en vue de l'exécution effective des 

projets et mesure« priva» den« la Déclaration et  le Plan d'action de Lisia. 

5»      Malgré" 1» d.verai+é dee conditions jooxo-économiques et dee situations 
géographiquei, les peyn les stoino avanoés se heurtent, dans leur processus 
de développement induntriel, à des problèmes à p*u près similairee t 

insuffisance ¿en resnourcen nmturolle« exploitées,  faiblesse de l'infra- 

structure (réeeau ia oœamunication, matériaux de construction, électricité), 
rarste du capital d'investinaement, pénurie de oonnalssanoes techniques, 

manque d'esprit d'entreprise,  Insuffisance du personnel direoteur, das cadres 

st d« la main-d'œuvre qualifiée, etc.   Tout o eoi s'applique au Bangladesh, 
nation nés d'une guerre d* indépendance dévastatrice en 1971. 
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Les difficulté« du pays sont en effet aggravées par les dommages et les 
dévastations généralioés que la guerre a infligés aux inc..allâtions indus- 

trielles st à la modeste infrastructure qui avait été sise en place avant 

la guerre,   tin autre problème encore est que le pays a hérité de la struc- 

ture industrielle établis alors que le pave ne faisait qu'un avec le Pakistan. 

Après 1971, 1» rentabilité d'un grand nombre d'industries a été gravement 
compromise.    Pour citer un exemple, l'industrie ootoimière, qui dépendait 
entièrement des approvisionnement.s en coton provenant Au Pakistan occidental, 
a dû soudainement s'approvisionner à l'étranger, oe qui oolite au pays plus 
de 120 millions ds dollars en devisee.    De même, alors que les papeteries, 

les fabriquas de soie artificielle, les usines de otbles électriques et bien 

d'autres industries avaient été établies en fonotion d'un marché intérieur 
protégé) après I97I• au contraire, la rentabilité de ce» installations a dfi 
•tre assurés par l'exportation de leurs produit«,  idée oompïètsment nouvelle 

pour les entreprises de cette taille»   En outre, une grande proportion ds la 
sein-d'oeuvre qualifiée - déjà limitée <m nombre - qui avait pu être formés 

avant la libération, a abandonné ces entreprises après I97I, oréant ainsi dss 

difficultés tant au niveau de la direotion que de la production.   En conséquence, 

la produotion de oertains secteurs n'a pas encore retrouvé le niveau de I969-I970. 
La oomplsxité de tous ees problèmes a rendu extrêmement difficile au Bangladesh 

la pianificati n do la stratégie indur'rielle.    CependanJ . le Gouvernement 
s'est attaqué à la reconstruction de lu structure industrielle, et il a maintenant 

établi uns base à partir de laquelle le pays peut espérer un taux de oroissanoe 

industrielle plus élevé.   Le moment est donc parfaitement ohoisi pour que le 

Bangladesh accepts et utilise au mieux l'assistance que l'OHUDI et les autres 
organisations internationalen peuvent fournir conformément à la Déclaration 

et au Plan d'action concernant le développement et la coopération industriels, 

adoptés à Lima.   Le Bangladesh a déjà établi uns importante liste ds projets 
qui pourraient bénéficier d'une assistance de l'OIODI.   Vous sommes recon- 

naissants dm 1'assistance que ostts Organisation nous a déjà octroyés, st 

nous espérons uns assistance encore élargis qui nous permettra de triompher 

de nos difficultés« 
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6*     L'OIUDI ••'  un certain noabro d'or/ «inaiions intern? ionales at de 
pays donateur» aident ¿a Li-^-tidtiaû an lai foumiacant dos servions d'experts 

et des capitaux pour finanoor san prosavi»»s de développement.    L'assistance 
octroyée à oe jour par l'OHliXtt pout se reamer ooaae suit : 

a) Traitenent dee «atieres plastiquas t Klee »n place d'un oentre de 

démonstration pour la fornai ion au contri it de la qualité ot l'adoption 
de techniques nouvelles.   Keniani engagé t 200 288 dollars dea Btate-Ünia. 

b) Traitement du jute :   Conati In pour la création d'un système d'infor- 

nation de gestion à l'usage des «ntrepriaee, st contribution è l'élaboration 

d'un programa« d'aide ù plue long terne»    Montant engagé : 75 593 dollars 
des Etats-Unis. 

c) Pévmloppement de 1*.industrio textil« t    Conaeilo et formation pour la 

gestion de l'industrie textil«;  le contrôle de la qualité,  la sélection 
dés natières presali res ot la ni MO mir pied de programes de formation à 

1*intention dee toohnloions et des contremaîtres.   Montant engagé t 
46 670 dollaro dec Etats-Unis. 

d) Petite industrie 1   Amélioration de l'organisât ion d«» la BSIC 
(Bangladesh Small Industries Corporation), définition de programme et 

rédaction 4'un deeoripiif de projet pour une assistance complémentaire* 
Montant engage î *)t- 750 ••'•-. Haro *ar Etat a-Uni a. 

•)     Metallurgia :   fourniture à l'usine de machines-outils de oonseila 
pour améliorer la planification de la production, la oonception des projet« 

et la gestion, et r&taction d'un descriptif de projet pour une aide complé- 

mentaire dans ces domaines.   Montant engagé t 60 I70 dollars des S.U. 

f)     Aide à Fotro-Bwugla :   Consolidation de la gestion, amélioration du 
fonctionnement et de l'entretien de la raffinerie d'lästern Oil.   Oe 

projet doit également permettre à Petro-Bangla de remplir son rôle en 

matitre de raffinage et do commercialisation du pétrole.   Montant 

engagé t 142 200 dollars des Mtata-Qnls. 
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g)     Etude de liaison t développement de la oapacité dea induit ries méca- 

niques an vu» da la fabric«*io« d«41 «meriti 4« production at debitóse détachées 

pour Jles pairas ^industries mécaniques du Bangledeeh.   Montant engagé t 

137 500 dollars de» Btata-Uhis. 

»)     Raoharcha sur la fata t rédaction d'un daaorlptif da projet eomplet 

at aide à la ni M au point de nouvelles utilisât ione finies du Juta et 

à l'amélioration de la qualité des produits»   Montant engagé i 5I 4OO dollar« 
des Etats-Unis, 

1)     ACTft^at s légers t aide à un oentre do recherohe sur la oonstruotion et 

le logement pour démontrar la possibilité de produire des agrégats légers 

à partir d'argiles expansés à l'intention de l'industrie du bttiment. 

Montant engagé : r>9 950 dollar» des Etats-Unis« 

i'     ^ST poreux » ¿tude sur le«. techniques di» production du fer poreux« 

Montant engagé t 1r> 000 dollars des Etats-Unis. 

n-«tne de résines de synthèse »  (projet des SIS)  : conseil H pour une 

meilleuro utilisation dos capacités de l'usine de Chittagong et pour la 

aise au point 4SB preriuita.   Montant engagé t 53 685 dollars des Etats-Uni«. 

*)     «tudo sur la polymérisation du polyaorynolitrlla  1 étudo de faisabilité 

sur la production do divers types de fibres eyirt h et i ou» e ft partir de gas 

natural et de monomeren Imr•>***o»   Montant ingagé î 8 ?00 dollars des 
ltet«-Wnis. 

L'OWUW a approuva les projets ci-desnus et engagé à ce jour un total de 

907 406 dollars des EtatcMJhis.   En outre, on attend une décision pour mettre 

en oeuvre les projeta suivante t ., 

Industrie d^ yujr t assistance pour le contrôle de la qualité, la commer- 

cialisation et la formation technique. 

^ndurtrles alimentaires t amélioration de l'utilisation des unité« de 

production rolevant de l'Offioe des industries alimentaires et industries 

ooimexes, ouverture de nouveaux marchés et amélioration du oontrêle de la 

qualité«   Coût approximatif prévu 1 52 000 doliera dee Etats-Unis. 
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Utilisation du gag natural pour la production de chlorur- d» rtrg 1* et do PVG t 

oonseils «ir 1*8 méthdoee de ^rruifjf orrait loti dn «f?r *^tur*l en uoétylene et nur 

l'utilisation de l'acétylène pour produire d'autren monomèrea et poly mòie s 

de vinyle«   Coût approximatif prévu t 7 900 dollars flee Etats-Unie« 

Périmée du gypse : étude de faiflabilité sur la création d'un compie?« 

industriel pour l'utilisation dee dérivés du gypse provenant de l'usine 

d'engrais productrice de superphosphate triple« 

7«   L'objectif essentiel de la politique industrielle du Bangladesh h ses débuts 

a été de rétablir l'activité industrielle du pays*    Pour y parvenir, le Qouvor- 

nement a dfl prendre en charge un grand nombre d'entreprises que leurs proprié- 

taires avalent abandonnées au moment de la libération«   En outre, le Qouver- 

nement décida de nationaliser IOB industrien clef, conformément h bo politique 

d'établlssenent d'une société libérée de l'exploitation économique,    A mesure 

que s'améliorait le climat des invest tenement a t le Gouvsrnomant a tranoféré de 

nombreuses entreprisee a des industriel a prlvf'B*    Co pmoessm: ao poursuit, et 

il devrait ttre possible dans un ivanir proche de parvenir \ ar. tiquil Ibre satis- 

faisant entre les entreprises publiqupB nt lea ont reprime? p^ivócr! i«ns ioti 

efforts d'industrialisation«   Le Gouvememert a entrepris l'exccvtion du premier 

plan quinquennal, lancé en juillet 1973.   Ce plan prévoit ü.;  denaro» en oepibal 

d'environ 1,2 milliard de dollars des Etat-«-Unie (dent envir n ut«0 

millions de dollarn en devises),   me tra ./; in   1  . Ili i ani ib dollars  (dont 

500 millions en dovi see) étant destinée au retour pubi i ; it le uol.«* allant 

au secteur privé.   CeB crédits sont répartie comme suit  ; 18,11 f peur l'industrie 

pétrochimique et l'industrie des engrais, 12 $> pour l'Industrio textile, 11,17 f> 

pour la sidérurgie et  10,54 t pour leo industries mécaniques.   Lit plan a été 

conçu de maniere à faire porter l'effort principal eux- \c. <*..valop^ament de la 

production d'articleoou produite nécessaire« a l'agriculture, et rar le déve- 

loppement des industries qui créent den xelatione interindmtriellea cu inter» 

meotorielles.   Une Importance spéciale a également été accordé» a l'utilisation 

dms ressources nationales ot au développement den industries manufacturières 

orientées vers l'exportation ou la production de biens de consommation«   Quant 

à l'amélioration de l'Infrastructure nécessaire à l'industrie &t aux antres 

secteurs économiques, le plan prévoit 1 milliard de dollars environ pour leo 

transports ette» DP—unioatlona, 700 millions de dollar» pour la production 

d'énergie éleotrlque et l'exploitation des ressources naturelle*», et plus de 
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400 millions de dollaro pour l'éducation t»t la formation.   Leo Offices de 

secteur,, industriel,   jui   «voient ét<5 CT$CU    pour gérer lee entreprises d'Etat, 

ont été  chargé»   do In création et du développement des industrien du secteur 

pvblic«   Dana le socteur privé, le financement n. été organisé principalement 

par l'intermédiaire do deux institutione Je financement industriel»   De nombreuses 

neouree d'encouragement ont ¿té prisoe er faveur du «cotcur privé, entre nutres 

uno exonération fiscale pour uno période de 5^7 anB, U*J abattement sur les 

droite de douane  frappant les machiner importées, le paiement différé de 50 % 

dà ose droit ti, etc«    Le piafo? id den inveetisBnmcmtb daaiB le senteur privé, 

initiclement fixé h 2,5 millions lo tafcun an 1972/73» « été porté tout d'abord 

à 30 millions en 1973/74» et finalement h  1Û0 raillions en décembre 1975» »f*n 

d'enoouriger Ion inven 11680•«^!:' privan dar.a l'industrie«   Par ailleurs, le 

Oouvomement a udouté una politique jtibér-de à l'égard deB invest i e Demente 

industríele étrangern« de façon à encourager leo investieseroent priv¿3 étrangers 

néccoBtiiroB pour compléter "".OB rpnscurces locales et pour obtenir les oonnais- 

M nine s techniques dont le payo H un urgent lopoin«   Lee sociétés étrangères sont 

outoriaées à rapatrier Intégral puent une  foie 3er. tases acquittées, tout 11» 

produit de leurs ii.ventiesements ainsi que les ¿oonomios, les ponoions de 

retraite et les possessions porsotwillec deo roBtiortlutants étrangers«   Le 

rapatriement des oepHaux atronare, y comprin los pluo-valuee ail ei que le 

reinvest i pEoraent dos bénéfices réalisée or.fe été autorisés pour une i-.riode de 

10 ans à compter du démarrage de la production, et une protection contre la 

double Imposition a été fournie er» CQB d'accord h net effet entre le Bangladesh 

et le pays d'origine de 1'Investisseur« 

3#   Noue espérons avoir ¿onné uno Idèo du ni ve nit actuel d'industrialisation du 

payB et deB effortn que déploie \<i Gouvernement pour permettre una croissanoe 

rapide du secteur industriel«   be Bangi ad e eh a beaoin de recevoir une asslstanoe 

massive dee organ i nati onci internationales at dea paya donateurs pour mettre «n 

oeuvre Bon programmo de développeront.   Cette asoistanoe devra Atre fourni« 

cou s forme de roo source s financières « do cnuiaiosanccB techniques, de moyens 

de formation pour lee chefs d'entreprise, le personnel d'encadrement, les 

techniciens ot la mainel'oeuvre spécialisée, et la garantie d'un marché regional 

j^our les produits du socteur industriel sera d'une Importane« capitale«   Le 

paye doit édifier rapidement son infrastructure et M doter d'une main-d'oeuvre 
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qualifié« s'il veut attsindre 1« taux de croissance de 5 % envisagé dan* son 
pretitr plan quinquennal«   Le nuocen de l'Industrialisation au Bangladesh 
dépendra essentiellement de l'utilisât ion optimale des produits agricoles et 

du gas naturel» sais l'exploitation des vastes ressources humaines que 

possède le pays sera elle aussi, lorsque la main-d'œuvre aura été formée 

aux techniques de base, un très important facteur de croissance économique 
rapide« 

9«   A oet égard« le Bangladesh tient à souligner tu'il est indispensable que 

tout expert ou consultant étranger travaillant à un projet associé i ses 

activités dea consultants locaux, non ceuleaent pour aboutir le plus rapi- 

dement possible à des conclusione oorroctes, mais aussi pour élever le niveau 
de ooapétenoe du personnel local«   A cette fin, lo Bangladesh demande à 

l'CHIUDI de prendre des dispositions afin que de.j consultants locaux soient 

le plus souvent possible associés à l'oxéoutlon den projeté»   Le Oouvernemnt 

a aussi, eh raison do l'insuffisance des ressources disponibles, demandé à 
l'CIUDI un appui peur financer l'emploi de "collaborateurs locaux«   Nous 

espérons que ces suggestiono seront favorablement reçues par l'CRUDI« 

10« Nous sommes tres re connais nan t s a l'QNUDI d'avoir invité le Bangladesh 

à participer à oet te réunion, qui est d'une importane!) extrême pour notre 

pays»  Nous scasse s aussi très reconnaissants au Secrétariat des suggestions 
qu'il a émises sous forme de propositions de projets*   Compte tenu des 

priorités nationales, 15 propositions de projets seront présentées par la 

délégation du Bangladesh à l'QNUDI aux finn d'examen« 

-**fit •V* ' I 
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